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Pour la prochaine campa-
gne, la réalisation d’une
sérologie sur un nombre
minimal de 10 sentinelles
âgés de 6 à 24 mois est une
possibilité intéressante en
matière de surveillance de
la BVD. Cette méthode
implique un choix des
animaux à prélever par le
vétérinaire sanitaire afin
que la surveillance soit la
plus pertinente possible.
Une analyse sur des
animaux de cette tranche
d’âge permet également
d’avoir un historique plus
récent de la maladie par
rapport à une analyse sur
des animaux âgés de 24 à
48 mois. 

93 cheptels devant mettre
en place cette surveillance
suite à résultat sérologique
défavorable n’ont pour
l’instant pas donné suite.
Dès lors que les résultats
de prophylaxie et l’enquête
épidémiologique sont défa-
vorables, il convient de
mettre en place une
surveillance par boucle
d’identification TST. La
réussite de l’éradica-
tion de la BVD passe
par l’implication collec-
tive de tous les
éleveurs. Il est donc
indispensable que les
éleveurs concernés mettent
en place cette surveillance
dans les meilleurs délais
dès la connaissance d’un
résultat défavorable.

DU 1ER SEPTEMBRE
2019 AU 30 JUIN 2020

Boucles TST 
commandées

20 373

Boucles TST 
commandées

2 966

Sur ces 103 bovins virémiques, 77 ont été confirmés IPI
alors que tous n’ont pas été recontrôlés !

2016 2017 2018 2019 AU 30 JUIN
2020

Animaux virémiques
détectés hors introduction

10 30 61 58 103

UN DISPOSITIF DE
SURVEILLANCE 
A MAINTENIR ET
ADAPTER
Dans un souci de rechercher le
meilleur compromis entre effica-
cité sanitaire et contraintes de
coûts et d’organisation pour les
éleveurs, le Conseil d’Adminis-
tration du GDS de la Corrèze a
décidé de maintenir la possibi-
lité pour les éleveurs d’opter
pour la méthode de surveillance
de leur choix. Cette option est
possible et financièrement inté-
ressante pour les éleveurs de par
la séroprévalence modérée sur le
département. Toute évolution
défavorable des résultats ou mau-
vaise application des protocoles
d’assainissement pourrait entraî-
ner un changement de méthode
et un passage généralisé à une sur-
veillance par boucle d’identifica-
tion TST. De manière individuelle,
certains élevages pourraient éga-
lement être amenés à mettre en
place une surveillance par boucle
d’identification TST à la demande
de leur opérateur commercial.

Sérologies sur sérums de
mélange (sangs de
prophylaxie)
Sur la campagne 2019/2020, sui-
vant la situation des ateliers allai-
tants, les sérologies de mélange
ont été effectuées sur les sangs de
prophylaxies d’un échantillon d’a-
nimaux :
- âgés de 6 à 24 mois pour les ate-
liers vaccinant ou connus séropo-
sitifs,
- âgés de 24 à 48 mois pour le reste
des ateliers.
Conformément à l’arrêté minis-
tériel, lorsque la sérologie est
effectuée sur un mélange d’a-
nimaux âgés de 24 à 48 mois,
l’intégralité des bovins de cette
tranche d’âge doivent être ana-
lysés y compris les animaux
introduits. Cette modalité d’ana-
lyse devra être appliquée dès la
campagne 2020/2021. L’analyse
d’animaux introduits risque d’aug-
menter le nombre d’ateliers avec
un résultat de mélange positif
impliquant la mise en place d’un
protocole d’assainissement.

Sérologies sur lait de tank
2019/2020
Deux sondages sont réalisés
annuellement sur le lait de tank
dans les ateliers laitiers. L’analyse
est effectuée en avril et en octobre

sur les échantillons prélevés dans
le cadre des analyses interprofes-
sionnelles servant au paiement du
lait.

Surveillance par boucles
d’identification TST
Cette méthode de surveillance per-

met de détecter dès les premiers
jours de vie, un animal Infecté
Permanent Immunotolérant (IPI).
C’est la méthode de référence pour
assainir un cheptel ou une circu-
lation virale a été mise en évi-
dence.
La boucle TST permet un prélè-
vement de cartilage auriculaire
sur les veaux naissants au
moment de leur identification.
C’est un outil facile à mettre en
œuvre car sa pose remplace la
pose de la boucle classique d’iden-
tification.
Après avoir effectué le prélève-
ment, l’éleveur envoie l’échantillon
au laboratoire par courrier ou via
son vétérinaire sanitaire ou trai-
tant par la navette du GDS de la
Corrèze. L'analyse est réalisée par
PCR sur des mélanges d'échan-
tillons (en cas de résultat positif
sur mélange, une reprise est faite
en individuel). Le résultat est
disponible sous environ dix jours.
S'il est négatif, il permet d’attri-
buer une garantie d’animal non
IPI pour le veau testé, mais aussi
de qualifier sa mère, voire sa
grand-mère sur ascendance. Cette
technique permet donc d’obtenir
sur un an une garantie pour la
majorité des animaux d’un cheptel
à moindre coût.
A l’issue de la campagne de pro-
phylaxie, plus de 10 % des cheptels
du département (308) ont mis en
place cette méthode de sur-
veillance soit par choix ou suite à
un résultat de prophylaxie posi-
tif.

UN ASSAINISSEMENT
À METTRE EN ŒUVRE
SANS DÉLAI EN CAS
D’INFECTION !
Les cheptels où une circulation
virale de BVD a été mise en évi-
dence doivent mettre en place un
protocole d’assainissement. 42
cheptels étaient dans cette situa-
tion en Corrèze au 30 juin 2020.
Ce protocole prévoit notamment :
- Une série de virologie afin d’at-
tribuer un statut individuel à l’en-
semble des bovins du cheptel,
- Une surveillance BVD par boucle
d’identification TST,
- Une élimination des IPI dans un
délai de 15 jours.
(Figure 5)
Les analyses effectuées dans le
cadre des plans d’assainissement
ou suite à une suspicion par le
vétérinaire ont permis de mettre
en évidence des animaux viré-
miques :

COMPRENDRE

Des mesures complémentaires
(isolement, vaccination…) peu-
vent être décidées conjointement
avec le vétérinaire sanitaire afin
d’éradiquer rapidement la mal-
adie en élevage mais l’élimination
des IPI reste la base indispen-
sable !

LES
ACCOMPAGNEMENTS
DU GDS19 EN
MATIÈRE DE BVD
Un dispositif d’aide sans
précédent qui s’appuie
sur le mutualisme et sur
le conseil départemental
En partenariat avec le Conseil
Départemental de la Corrèze,
le GDS de la Corrèze a mis en
place un plan spécifique d’aide
au dépistage et à l’éradication
de la BVD. 
Les adhérents bénéficient notam-
ment :

-  de tarifs négociés sur les ana-
lyses avec le laboratoire QUA-
LYSE,
- de la prise en charge des sonda-
ges sérologiques en mélange,
- de 50 % d’aide sur les analyses
effectuées dans le cadre de la sur-
veillance par boucle d’identifica-
tion TST ainsi que sur les analyses
effectuées dans le cadre des proto-
coles d’assainissement,
- d’une prise en charge à 100% du
kit de prélèvement présent sur les
boucles TST,
- D’une aide à l’élimination des
bovins reconnus IPI. Si le taux de
perte lié à la BVD est inférieur à
10%, les adhérents bénéficient
d’une aide forfaitaire de 150 € par
IPI euthanasié. Si le taux de perte
lié à la BVD est supérieur à 10%,
les prises en charge se font par le
biais de la caisse coup dur.

Une nécessaire
implication de la région
en raison de l’ampleur de
l’investissement attendu !
Compte tenu de l’impact de la
BVD et des coûts liés au plan d’é-
radication, un dossier de
demande d’aide a été déposé en
mai 2020 au Conseil Régional
Nouvelle Aquitaine par notre
FRGDS Nouvelle Aquitaine. Nous
sommes dans l’attente de sa
réponse.
Une campagne de communica-
tion dans la presse a suivi avec
divers communiqués tant régio-
naux que départementaux.
Des courriers de sensibilisation
ont par ailleurs été envoyés par
notre Conseil d’Administration à
de nombreux élus qui se sont
engagés à soutenir notre de-
mande et nous tenons à les en
remercier. Nous avons ainsi reçu
le soutien de fin de la denière
phrase : Nous avons ainsi reçu à
ce jour le soutien de Frédérique
Meunier, Claude Nougein et
Christophe Patier. 

CLÉMENT GALZIN, 
DV CHRISTELLE ROY, GDS 19

Figure 5 : Les IPI sont de véritables bombes à virus !
Eliminer ces animaux le plus rapidement possible est
indispensable afin d’assainir un cheptel rapidement. 

C. ROY


